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LI
y

a
60

ans,
la

C
roix-R

ouge
ouvrait

ses
consultations

infirm
ières

petite
enfance

dans
plusieurs

com
m

unes
du

canton.
D

estiné
aux

parents
d’enfants

de
O

à
4

ans,
ce

service
gratuit

offre
un

acco
m

pagnem
ent

suivi
ou

ponctuel,
un

lieu
d’écoute

et
de

conseils
pour

rassurer.
guider

et
déculpabiliser

les
parents

pris
entre

doutes
et

inquiétudes.
R

encontre
à

B
oudry

avec
I.aura

V
erardo.

infirm
ière

en
pédiatrie

qui
occupe

la
place

avec
passion

depuis
plus

de
20

ans.

L
’arrivée

d’un
bébé,c’est une

sacrée
affaire.

D
’autant

qu’il
n’y

a
pas

de
m

ode
d’em

ploi,
ou

trop,
et

qu’il
est

incroyablem
ent

facile
de

se
laisser

dépasser
par

les
événem

ents.
E

ntre
les

pleurs,
l’allaitem

ent,
les

nuits
difficiles,

les
petits

pots
et

les
pipis

au
lit,

l’aventure
est

sem
ée

d’em
bûches,

elle
réserve

autant
de

joies
que

de
frayeurs.

«D
éculpabiliser

les
parents,

dédram
atiser,

c’est
SO°/o

du
job»,

raconte
L

aura
V

erardo,
qui

accueille
les

parents
sous

pression
tous

les
m

ercredis
m

atin
dans

le
cabinet

des
doctoresses

S
téphanie

M
ougïn

et
L

aure
L

éger,
à

B
o
u
d
r

«Les
m

am
ans

ont
peur

de
faire

fauN
, nous

les
guidons

etles
rassu

rons:
il

n’y
a

pas
d’erreurs,juste

des
choses

à
adapter»,

explique
l’infirm

ière
qui

lutte
contre

les
niodes

etles
idées

reçues.
«N

on,
la

blette
ne

déform
e

pas
les

dents.
E

t
s’attendre

à
cc

qu’un
enfant

de
2

ans
fasse

pipi
sur

le
pot,

c’est
un

peu
tôt,

iln’en
est

pas
forcém

ent
capable

physiquem
ent.

B
ien

sûr,si on
le

laisse
dessus

pendant
une

heure,
quelque

chose
finira

bien
par

to
m

ber
dedans!»

La
consultation

ne
vise

pas
à

rem
placer

les
rendez-vous

chez
le

pédiatre,
m

ais
à

prendre
le

relais
après

le
départ

de
la

sage-fem
m

e
qui

accom
pagne

les
p

re
m

ières
sem

aines
après

l’accouchem
ent.

cdl
n’y

a
pas

besoin
d’avoir

un
problèm

e
pour

venir
ici.

L
es

m
am

ans
viennent

pour
être

conseillées.
N

ous
répondons

aussi
par

e-m
ail

ou
par

SM
S

une
fois

le
contact

établi.
C

ela
peut

éviter
de

passer
la

nuit
aux

urgences
pour

rien
si

le
bébé

place
au

niveau
cantonal.

M
ais

il
y

a
du

progrès:
un

flyer
est

envoyé
depuis

peu
autom

atiquem
ent

à
toutes

les
personnes

qui
sortent

de
la

m
aternité.

Ilinform
e

avec
un

graphism
e

tout
m

ignon
où

et
com

m
ent

bénéficier
des

prestations
de

la
C

roix-
R

ouge.
«L

es
gens

à
petits

revenus
nous

trouvent
plus

facilem
ent,

m
ais

nous
aim

e
rions

que
toute

la
population

sache
que

ce
sen,’ice

existe.»
Pour

L
aura

V
erardo,ce

travail
estun

b
o
n

heur.
«J’ai

un
chouett e

rapport
avec

les
m

am
ans,

elles
reviennent

souvent.
C

e
ne

sont
pas

des
consultations

m
édicales,

on
parle

surtout
de

‘bobologie
de

petits
b

o
u

tons
et

de
pets

de
travers».

E
lle

évoque
ses

débuts
à

la
C

roix-R
ouge.

où
elle

donnait
des

cours
de

préparation
à

la
naissance,

«Je
venais

m
oi-m

êm
e

d’avoir
un

bébé
et

je
m

’en
servais

com
m

e
dém

o
pour

les
conseils

sur
le

bain
et

les
soins.

C
’est

autre
PhoI’s»ph’eB

ou’quin
chose

que
m

anipuler
une

poupée
en

p
las

tique!
Par

la
suite,

certains
parents

rev
e

naient
m

e
prêter

leur
bébé

pour
les

cours
suivants»,

s’am
use-t-elle.

Elle
se

souvient
aussi

avec
ém

otion
d’une

jeune
m

am
an

qui
l’a

contactée
pour

un
rendez-vous

en
Lui

disant
qu’elle

était
venue

chez
elle

en
tant

que
bébé.

«Je
ne

m
e

suis
pas

rendu
com

pte
que

le
tem

ps
avait

passé
si

vite!»
Sophie

B
ourquin

C
ontact:

w
w

w
.croix-rouge-ne.ch

lauraiierardofrcroix-roisge.ch
têt

079
61003

95

U
ne

oreille
pour

les
nouveaux

parents

L
aura

V
erardo

trouve
sa

philosophie
grands-parents.

a
de

la
lièvre.»

C
ôté

pratique,
les

m
am

ans
peuvent

venir
sur

rendez-vous
en

réser
vant

une
heure

sur
le

site
internet.

O
uvert

à
tout

le
m

onde
«N

ous
som

m
es

quatre
infirm

ières
à

nous
partager

les
sept

endroits,
à

B
oudry.

N
euchâtel,

C
em

ier,
C

ouvet,
Fleurier,

L
a

C
haux-de-F

onds
et

au
L

ocle»,
poursuit

L
aura

V
erardo,

qui
regrette

que
beaucoup

de
gens

ignorent
tout

de
ce

service
g

ra
tuit,

la
com

m
unication

avec
les

nouveaux
parents

ayant
de

la
peine

à
se

m
ettre

en


